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Le Caravage ou le génie sulfureux  
 
Michelangelo Merisi (1571-1610) dit Le Caravage 
né en Lombardie est un artiste de la fin du XVIème 
et du début du XVIIème siècles. C’est une  
figure majeure de la rénovation de la peinture 
autour de 1600 avec Annibal Carrache et Pierre-
Paul Rubens.  
Sa courte carrière, il meurt à 38 ans,  est cependant 
très féconde.  Il révolutionne la peinture italienne 
puis européenne(le Caravagisme) par son réalisme 
et son clair-obscur.  
Sa vie tourmentée est marquée par la violence, les 
rixes et un assassinat à Rome en 1606 qui entachera les dernières années.  
Condamné à mort, traqué et recherché par la police 
pontificale, il continue à peindre mais ses œuvres 
ultimes sont marqués par sa volonté de rachat et 
son constant tourment. Sa vie se déroule en 3 temps .  
I-1571-1599: de la Lombardie à Rome 
II-1600-1606 :les succès dans la Rome pontificale 
III-1606-1610de l’exil à la mort 
La majorité de son œuvre est religieuse , quelques œuvres profanes à l’époque 
de la protection du Cardinal del Monte montre son goût pour les scènes de genre 
et les représentations de jeunes gens . 
La révolution picturale du Caravage est bien sûr celle du luminisme ou de 
l’utilisation de forts contrastes de lumière pour dramatiser ou renforcer le sens 
de la scène. Mais d’autres caractéristiques en font un peintre à part : le réalisme 
des figures, l’expressivité et la théâtralité des protagonistes, le cadrage serré 
donnent des peintures immédiates, simples, lisibles et par là-même efficaces.  
Les grandes commandes religieuses (St Louis des Français/ Cycle de saint 
Matthieu, Santa Maria Del Popolo : La conversion de St-Paul et Le crucifiement 
de St-Pierre ) lui assurent la célébrité.   
C’est une rupture avec la Renaissance qui tend plus vers idéalisation et 
intemporalité. Son œuvre s’inscrit dans la Contre-Réforme et même si sa 
peinture choque et est rejetée parfois par l’Eglise, elle n’en illustre pas moins la 
volonté d’efficacité et d’enseignement voulue par l’Institution.  
La postérité au nord comme au sud de l’art du Caravage est  importante et 
montre bien le caractère novateur et génial de l’artiste.  
 
 


